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frez-moi à vos pieds, Jésus, guérissez mon âme abreuvée 
de chagrin, pardonnez-moi tout le passé, et acceptez, 
bénissez ma résolution de vivre avec vous le reste de ma 
vie.

Le Cœur de Jésus est mon refuge ; heureux suis-je 
d’en avoir franchi le seuil, mais pour y demeurer, je ne 
dois plus oublier qu’une double condition est à remplir: 
Je dois être humble et pur.

Tel est l’enseignement de Jésus: Discite a me quia... 
humilis corde, apprenez de moi que je suis humble de 
cœur."

C’est mon orgueil qui, jusqu’ici, m’a exclu du Cœur de 
Notre-Seigneur. Dans la mesure où je m’humilierai, 
j’entrerai plus intimement en cet asile béni.

Comme la B se Marguerite Marie, “je ferai tout par 
amour et par humilité” pour plaire au Sacré-Cœur. 
“Une fois, mon divin Maître me dit d’un ton autoritaire: 
“Je te rendrai si pauvre, si vile et si abjecte à tes yeux 
que je pourrai m’édifier sur ton néant.”

La pureté est le second moyen pour demeurer en Jésus. 
C’est l’avis donné par le Sauveur à la Vierge de Paray. 
Comment pourrait-il souffrir dans son Cœur une âme 
souillée ? Satan et Jésus sont deux ennemis irréconci­
liables, ils ne peuvent résider ensemble : “Conserve 
pur le temple du Seigneur, ton âme”, demande Jésus à 
sa Confidente.

Puisque votre Cœur, ô mon Dieu, est l’asile des âmes 
pures, la retraite des cœurs chastes, donnez-moi une 
haine profonde pour le péché, rendez ma conscience dé­
licate afin d’empêcher le miroir de mon cœur d’être 
obscurci non seulement des taches grossières du péché 
mortel, mais même des grains de sable, des petites fau­
tes qui affaiblissent sa puissance de réflexion.


